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Recommandation 1 : Que le gouvernement du Canada finance des 
centres de talents pour les métiers spécialisés pour les jeunes, dirigés 
par le Labour Education Centre dans le cadre de la Stratégie nationale 
de la main-d’œuvre d’Emploi et Développement social Canada, afin de 
permettre à des jeunes sans emploi d’avoir accès à des programmes 
d’apprentissage de niveau 1 et de terminer des programmes de 
préapprentissage, en particulier les femmes, les nouveaux arrivants et 
les membres de groupes en quête d’équité. 
 
Recommandation 2 : Que le gouvernement du Canada crée un 
programme d’accélérateur pour les jeunes dans les métiers dans le 
cadre de Maisons Canada (MC), offert par le Labour Education Centre, 
afin d’aligner la formation et l’emploi des jeunes sur l’offre de 
logements en intégrant des constructions modulaires, préfabriquées et 
en bois massif dans des projets de logement nationaux. 

Recommandation 3 : Que le gouvernement du Canada pilote un 
programme accéléré dans les métiers pour les jeunes nouveaux 
arrivants, dirigé par le Labour Education Centre et aligné sur le 
Programme de reconnaissance des titres de compétences étrangers, 
afin de faciliter la reconnaissance des titres de compétence et 
d’intégrer les jeunes formés à l’étranger dans la main-d’œuvre qualifiée 
du Canada. 



 

 

 
Contexte 

Le chômage persistant des jeunes et le nombre croissant de jeunes ni en emploi, ni aux études, ni en formation 

(NEET) continuent de limiter l’intégration professionnelle de ce groupe. En même temps, comme le nombre de 

postes de niveau d’entrée au Canada diminue, les jeunes ont plus de mal à acquérir leur première expérience de 

travail. 

La demande de logements restera importante durant toute la décennie, mais les certifications d’apprentissage sont 

toujours à la traîne par rapport aux niveaux d’avant la pandémie. Cet écart représente une véritable occasion : le 

secteur des métiers a la capacité d’attirer davantage de jeunes si des parcours et des soutiens efficaces sont en 

place. 

Les employeurs font état régulièrement de lacunes dans les compétences fondamentales, les certifications en 

matière de sécurité et la préparation à l’emploi. Pour les jeunes nouveaux arrivants, ces difficultés sont aggravées 

par les obstacles à la reconnaissance des titres de compétence étrangers, ce qui retarde leur intégration au marché 

du travail, même s’ils ont déjà suivi une formation ou obtenu des qualifications à l’étranger. 

Ces tendances soulignent l’urgence de moderniser les programmes d’emploi pour les jeunes du Canada afin 

d’offrir des voies ciblées et rémunérées vers les métiers spécialisés. Dans ce contexte, le modèle communautaire 

du Labour Education Centre (LEC), qui relie la formation préapprentissage, les microcertifications et les 

partenariats avec les employeurs, offre une solution pratique et évolutive pour remédier à la fois au sous-emploi 

des jeunes et aux pénuries de main-d’œuvre qualifiée à l’échelle nationale. 

Expertise du LEC 

Le LEC est l’une des plus vieilles organisations communautaires de perfectionnement de la main-d’œuvre de 

l’Ontario; son travail visant à aider les jeunes sous-représentés à obtenir une formation et un emploi de qualité a fait 

ses preuves. 

Le LEC met en œuvre des programmes : 

 

● fondés sur des preuves et axés sur les résultats; ses programmes de préapprentissage et de 

préparation à l’emploi affichent des taux élevés d’obtention du diplôme et d’emploi; 

 

● connectés aux employeurs et alignés sur les métiers demandés et les besoins des employeurs en 

main-d’œuvre; 

 

● inclusifs et centrés sur la communauté, qui s’adressent aux jeunes femmes et aux jeunes 

racisés, jeunes autochtones et nouveaux arrivants; 

 

● reproductibles, qui fournissent des modèles reproductibles pouvant être étendus à l’échelle nationale 

grâce à des partenariats fédéraux. 

 

 
Les initiatives phares du LEC comprennent les suivantes : 

 

● TradeLinx, qui prépare les jeunes à des carrières dans la construction et les métiers spécialisés grâce à 

une formation pratique, un accompagnement et une certification en matière de sécurité; 
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● Women in Construction, qui aide les femmes et les personnes de diverses identités de genres à 

acquérir des compétences techniques, à renforcer leur employabilité et à trouver des stages 

rémunérés; 

 

● Services en matière de qualifications étrangères, qui aident les travailleurs formés à l’étranger à 

s’orienter dans les processus de reconnaissance des titres de compétence et à entrer en contact avec des 

employeurs. 

 

 
Ces programmes ont démontré leur efficacité à former des jeunes qualifiés, confiants, prêts à l’emploi et aptes à 

contribuer directement aux objectifs de main-d’œuvre et d’infrastructure du Canada. 

Recommandations 

 
1. Financer les centres de talents pour les métiers spécialisés pour les jeunes dans le cadre de la 

Stratégie nationale de la main-d’œuvre d’Emploi et Développement social Canada (EDSC). 

L’atteinte des objectifs du Canada en matière de logement et d’infrastructure repose sur une main-d’œuvre 

qualifiée, inclusive et prête pour l’avenir. Pourtant, le chômage et un accès limité aux programmes d’apprentissage 

touchent un grand nombre de jeunes, tandis que les employeurs peinent à trouver des travailleurs qualifiés. Étant 

donné que les besoins en logements devraient rester importants, cet écart représente une occasion évidente 

d’intéresser davantage de jeunes à une carrière dans les métiers. 

Le LEC propose de créer des centres de talents pour les métiers spécialisés pour les jeunes dans le cadre de la 

Stratégie nationale de la main-d’œuvre d’EDSC. Ces centres communautaires offriraient aux jeunes une formation 

préapprentissage, des microcertifications en matière de sécurité et des outils numériques, des soutiens à 

l’employabilité ainsi qu’un jumelage direct avec des partenaires syndicaux et des employeurs. Des volets dédiés 

cibleraient les jeunes femmes ainsi que les jeunes racisés, autochtones et nouveaux arrivants. 

Le modèle tirerait parti de programmes fédéraux existants, soit la Stratégie emploi et compétences jeunesse (SECJ) 

pour la préparation et le soutien salarial, et le Service d’apprentissage pour des incitatifs aux employeurs de 5 000 $ 

par embauche de niveau 1 et de 10 000 $ pour les groupes sous-représentés. Des résultats mesurables seraient 

ainsi obtenus sans que de nouvelles dépenses soient nécessaires. 

 
En s’appuyant sur des programmes éprouvés du LEC, comme TradeLinx et Women in Construction, les centres 

de talents étendraient leur approche intégrée et axée sur les résultats à l’échelle nationale afin d’aider les jeunes 

touchés par le sous-emploi à accéder à une carrière dans les métiers spécialisés, de renforcer l’offre de logements 

et d’infrastructures, et de créer une main-d’œuvre plus inclusive et productive. 

Par conséquent, le LEC recommande que le gouvernement du Canada finance les centres de talents pour 

les métiers spécialisés pour les jeunes dans le cadre de la Stratégie nationale de la main-d’œuvre d’EDSC. 

Cette mesure se ferait en intégrant l’accélération de l’embauche dans les métiers et les volets de 

reconnaissance accélérée des titres de compétences des nouveaux arrivants dans le cadre de 

programmes existants comme la Stratégie emploi et compétences jeunesse, le Service d’apprentissage et 

le Programme de reconnaissance des titres de compétences étrangers. 
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2. Créer un programme d’accélérateur de Maisons Canada pour les jeunes dans les 

métiers mis en œuvre par le LEC 

Les ambitions du Canada en matière de logement nécessitent une main-d’œuvre en construction plus nombreuse et 

formée plus rapidement. Cependant, plusieurs jeunes Canadiens sont déconnectés des métiers, et les voies qui 

relient la formation des jeunes directement aux projets de logement, où la demande est la plus forte, sont limitées. 

Le LEC propose la création d’un programme d’accélérateur de Maisons Canada pour les jeunes dans les métiers 

afin de préparer les jeunes âgés de 18 à 29 ans à des carrières dans la construction et liées aux efforts 

d’accélération en matière de logement. Le programme d’accélérateur offrirait de courtes microcertifications 

combinables centrées sur les constructions modulaires, préfabriquées et en bois massif, combinées à des stages 

rémunérés effectués sur les chantiers de Maisons Canada. Cette approche offrirait aux jeunes une expérience 

précieuse sur le terrain et un chemin direct vers les apprentissages de niveau 1. 

Le programme pourrait être soutenu par les programmes existants; la SECJ serait mise à profit pour les soutiens 

salariaux et la transition, tandis que le Service d’apprentissage permettrait d’offrir aux employeurs des incitatifs de 

5 000 $ pour l’embauche d’un apprenti de niveau 1 ou de 10 000 $ pour l’embauche d’un membre de groupe 

sous-représenté. 

 

Ce modèle fait directement progresser la priorité no 4 de la lettre de mandat du premier ministre pour 2025 en créant 

des carrières dans les métiers spécialisés qui renforcent l’industrie du logement au Canada, et la priorité no 2 en 

soutenant les projets de construction nationale avec une main-d’œuvre prête et formée. 

Par conséquent, le LEC recommande que le gouvernement du Canada crée un programme d’accélérateur de 

Maisons Canada pour les jeunes dans les métiers, mis en œuvre par le LEC, pour fournir aux jeunes 

Canadiens les compétences, l’expérience et les possibilités rémunérées nécessaires pour contribuer à l’offre 

de logements tout en élargissant la main-d’œuvre qualifiée du Canada. 

 

3. Piloter un programme accéléré dans les métiers pour les jeunes nouveaux 

arrivants aligné sur le Programme de reconnaissance des titres de compétences 

étrangers 

L’économie du Canada repose de plus en plus sur les talents provenant du monde entier, mais de nombreux jeunes 

nouveaux arrivants qui arrivent avec une expérience technique ou un métier spécialisé peinent à faire reconnaître 

leurs compétences. Des évaluations de titres de compétence longues, la barrière de la langue et les contacts limités 

avec les employeurs retardent l’entrée sur le marché du travail et entraînent la sous-utilisation de précieux talents. 

Le LEC propose un programme accéléré des métiers afin d’aider les jeunes nouveaux arrivants formés à 

l’étranger et âgés de 18 à 29 ans à s’intégrer rapidement aux systèmes d’apprentissage et d’emploi du Canada. 

Cette initiative comprendrait un soutien pour s’orienter dans les processus de reconnaissance des titres de 

compétence, des cours d’anglais sur les métiers, une certification en matière de sécurité et un jumelage direct 

avec les employeurs. Elle serait coordonnée avec les autorités provinciales responsables de l’enseignement pour 

assurer un transfert simple des formations et expériences antérieures. 

Le programme pourrait être soutenu par le Programme de reconnaissance des titres de compétences étrangers pour 

les composants d’évaluation et tirer parti de la SECJ pour les placements en emplois rémunérés. Cette approche 

combinée réduirait le temps d’accès à l’emploi et améliorerait les résultats équitables pour les jeunes nouveaux 

arrivants entrant dans les métiers. 

Cette initiative fait progresser la priorité no 6 de la lettre de mandat du premier ministre pour 2025 en tirant mieux 



 

 

parti des talents provenant du monde entier tout en maintenant des niveaux d’immigration durables. Elle renforce 

également la productivité en déployant plus rapidement des travailleurs formés dans les secteurs où persistent des 

pénuries de main-d’œuvre. 

Par conséquent, le LEC recommande que le gouvernement du Canada pilote un programme accéléré des 

métiers pour les jeunes nouveaux arrivants, aligné sur le Programme de reconnaissance des titres de 

compétences étrangers, pour faciliter l’intégration en emploi des jeunes formés à l’étranger dans les métiers 

spécialisés. Cette initiative réduira le fardeau de la reconnaissance des titres de compétence, augmentera la 

capacité de la main-d’œuvre et aidera les jeunes nouveaux arrivants à contribuer pleinement à la croissance 

économique du Canada. 

Conclusion 

Les ambitions du Canada en matière d’économie et de logement reposent sur une main-d’œuvre qualifiée et 

inclusive dans les métiers spécialisés. Cependant, trop de jeunes, notamment les femmes, les nouveaux arrivants et 

les membres des groupes en quête d’équité, restent sous-employés ou sans accès aux possibilités d’emploi. 

 

En investissant dans les centres de talents pour les métiers spécialisés destinés aux jeunes, un programme 

d’accélérateur de Maisons Canada pour les jeunes dans les métiers, et un programme accéléré dans les métiers 

pour les jeunes nouveaux arrivants, le gouvernement du Canada peut mettre à profit les programmes de soutien des 

jeunes et de reconnaissance des titres de compétence afin de créer un outil national intégré qui : 

● permettra aux jeunes touchés par le sous-emploi à terminer des programmes d’apprentissage; 

 

● alignera directement la formation des jeunes sur la construction de logements; 

 

● mobilisera les compétences des nouveaux arrivants pour répondre aux pénuries persistantes de 
main-d’œuvre. 

 
Ensemble, ces initiatives permettent au Labour Education Centre d’être un partenaire fiable pour former la prochaine 

génération de travailleurs qualifiés, qui amélioreront la productivité, l’offre de logement et la croissance au Canada 

pendant des décennies. 
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